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Ce rapport présente un aperçu synthétique des principales activités menées par Sahara
Conservation au Niger au cours du second trimestre 2026. 
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1. PROTÉGER LES ESPÈCES EMBLÉMATIQUES

4. VIE DE L’ÉQUIPE SAHARA CONSERVATION 

3. RENFORCER LES PARTENARIATS,
LA RECHERCHE ET LA COMMUNICATION

NOS PARTENAIRES

Zones d’intervention de Sahara Conservation au Niger : RNNAT = Réserve Naturelle Nationale de l’Aïr et du Ténéré, RNNTT = Réserve Naturelle
Nationale de Termit Tin-Toumma, RBG = Réserve de Biosphère de Gadabedji, RNNG = Réserve Naturelle Nationale des Girafes

ZONES
D ’ I N T ERVENT ION



14 nids de vautours de Rüppell et
de percnoptères ont été suivis

durant la saison de reproduction
dans le massif du Koutous

Premier atelier réunissant 100
leaders locaux autour des enjeux

de conservation des vautours dans
le massif du Koutous

Naissance d’un girafon
dans la RBG

Environ 260 personnes
sensibilisées dans le

cadre de la future
réintroduction des

autruches dans la RBG

209 personnes ont
bénéficié de soins
gratuits lors de la

mission santé itinérante
réalisée dans la RNNAT

10 femmes issues des communautés riveraines de la RNNAT ont
reçu un appui à leur moyen de subsistance sous la forme de

kits caprins composés d’un bouc et trois chèvres

TEMPS FORTS 
DU TRIMESTRE
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Le suivi de la population de girafes réintroduites dans la Réserve de
Biosphère de Gadabedji (RBG) se poursuit sur un rythme
bihebdomadaire, assuré par l’Unité de Gestion de l’Aire Protégée
(UGAP) et un écogarde, et complété par des patrouilles mensuelles.
Ce dispositif permet à la fois de collecter des données clés, de
surveiller les menaces et de renforcer la sensibilisation des
communautés locales.
Au cours du trimestre, le décès d’un jeune mâle, qui avait été le
premier girafon à naître dans la RBG en 2022 à la suite des
réintroductions, a été enregistré à la suite d’une maladie. Une nouvelle
mise bas a également eu lieu en juin, permettant ainsi à la population
de demeurer stable, avec un effectif total de 14 individus. Les deux
mâles qui avaient rejoint le groupe depuis la Réserve Naturelle
Nationale des Girafes (RNNG) semblent, d’après les observations
directes réalisées, être retournés dans leur aire de répartition
habituelle.

SUIVI ET PROTECTION DES GIRAFES D’AFRIQUE DE L’OUEST
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ESPÈCES EMBLÉMATIQUES
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CONSERVATION DE LA GAZELLE DAMA
Une mission de suivi écologique a été réalisée sur le massif de
Takolokouzet, au sein de la Réserve Naturelle Nationale de l’Aïr et
du Ténéré (RNNAT). Les observations réalisées dans le cadre de ce
suivi ont permis de documenter la présence de six gazelles dama
et 15 gazelles dorcas (observations directes), ainsi que de
mouflons à manchettes (traces fraîches). La présence de petits
carnivores sahariens a également été relevée.

Par ailleurs, la présence d’orpailleurs et la circulation de motos ont
été observées sur le massif, confirmant des pressions persistantes
sur l’intégrité de l’habitat et de sa biodiversité.
La mission a également permis de collecter les données issues
des pièges photographiques, d’en assurer la maintenance et
d’ajuster leur positionnement conformément à un nouveau
protocole de « distance sampling », utilisé pour estimer la densité
ou l’abondance des populations animales. Huit caméras
supplémentaires ont été installées afin d’élargir la zone de suivi,
portant à 18 le nombre total de dispositifs actuellement
opérationnels sur le terrain.

1/ Gazelle dama. 2/ Orpailleurs sur le massif du
Takolokouzet © Abdoul Razack Moussa Zabeirou /
Sahara Conservation

Le suivi engagé dans la RNNG, en collaboration avec l’Association de Valorisation de l’Écotourisme au Niger
(AVEN) et l’UGAP, se poursuit de façon bihebdomadaire. Avec l’installation progressive de la saison des
pluies, les embourbements constituent une menace importante : trois cas de girafes piégées ont été
signalés au cours du trimestre, dont deux ont pu être secourues. Parallèlement, les girafes amorcent leur
déplacement saisonnier vers les plateaux, quittant progressivement les zones inondables. Ce mouvement
est suivi avec attention car il peut accroître leur exposition à différents risques, notamment lors des
traversées de zones à forte fréquentation humaine.

Girafe désembourbée © Ousseini Idrissa
/AVEN
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Deux cas de braconnage ciblant des jeunes vautours
percnoptères ont été enregistrés dans le massif du Koutous au
cours du trimestre. Dans l’un des cas, l’individu impliqué a pu être
intercepté et les autorités compétentes ont pris les mesures
prévues par la réglementation en vigueur. Le vautour a pu être
récupéré, bien que celui-ci soit mort par la suite. Les informations
recueillies indiquent que ces prélèvements sont principalement
motivés par l'utilisation des vautours dans les pratiques
traditionnelles, mais également par les revenus générés par leur
vente. Ces incidents constituent les premiers cas documentés de
prélèvement direct de vautours dans les nids dans la zone,
soulignant la nécessité de poursuivre et de renforcer les efforts de
surveillance, ainsi que les actions de sensibilisation auprès des
communautés locales. 

SAUVEGARDE DES VAUTOURS
La saison de reproduction des vautours au Niger s’est
achevée au cours du trimestre. Une dernière mission visant à
évaluer le succès reproducteur via l’observation des jeunes
dans les nids a été menée dans le massif du Koutous, ciblant
les 14 nids actifs recensés cette saison : six nids de vautours
de Rüppell et huit nids de percnoptères.
Cinq jeunes vautours de Rüppell ont été observés. La majorité
d’entre eux avait déjà effectué leur premier vol. Par ailleurs,
trois jeunes percnoptères ont été observés, dont un seul dans
le nid.
Le suivi des nids situés en falaise reste toutefois contraint par
les difficultés d’accès et de visibilité des cavités, ce qui peut
entraîner une sous-estimation du succès reproducteur.

Vautour de Rüppell © Abdoul Razack Moussa Zabeirou /
Sahara Conservation

Couple de vautours percnoptères © Abba
Mamane / Sahara Conservation

RESTAURATION DE L'AUTRUCHE D'AFRIQUE DU NORD

Deux autruchons, classe d’âge la plus vulnérable, ont été retrouvés morts sur les sites de Mainé et de Kellé.
Par ailleurs, deux femelles adultes, une sur chaque site également, ont été retrouvées mortes, sans que les
causes exactes aient pu être déterminées.
Un incident impliquant un mâle à Mainé, attaqué par des chiens et victime d’une fracture, a par ailleurs été
enregistré, soulignant la nécessité de maintenir une vigilance accrue quant à la sécurité des sites. Des
travaux d’aménagement et de sécurisation sont régulièrement réalisés afin de limiter les risques,
notamment face aux menaces extérieures.
De plus, la récupération de droits par le propriétaire de la moitié des autruchons obtenus (soit, dans ce cas,
deux individus) sur le site de Mainé a également contribué à la diminution des effectifs sur ce site.

Au 30 juin 2026, 32 autruches d’Afrique du Nord
étaient présentes sur les sites d’élevage de Kellé et
de Mainé-Soroa, sous la gestion de Sahara
Conservation (27 à Kellé et cinq à Mainé). Dans le
cadre des échanges inter-sites visant à favoriser la
diversité génétique, deux autruchons obtenus le
trimestre précédent à Mainé ont été transférés vers
le site de Kellé. Les effectifs ont toutefois diminué au
cours du trimestre, en raison de plusieurs mortalités. 

Autruches de Kellé (un mâle et 2 femelles) © Maimounatou Ibrahim
Mamadou / Sahara Conservation
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Dans le cadre du processus de réintroduction de l’autruche d’Afrique du Nord dans la RBG, une mission de
sensibilisation y a été menée en collaboration avec l’UGAP. Cette mission a impliqué les Directions
régionales et départementales de l’Environnement, ainsi que des autorités administratives et des leaders
traditionnels. Au total, environ 260 personnes issues de neuf villages de la RBG ont été mobilisées. L’espèce
et les objectifs de sa réintroduction, notamment son écologie et son cycle de vie, ont été présentés. Ces
échanges ont également permis de répondre aux inquiétudes liées à la rencontre avec les autruches et
des recommandations ont été formulées sur les comportements à adopter, afin de favoriser une
coexistence durable entre les communautés et la faune sauvage, en insistant notamment sur la nécessité
d’éviter tout contact avec les animaux.
Ces rencontres ont également été l’occasion de rappeler le rôle essentiel des communautés dans le
succès de cette initiative et, plus largement, dans la conservation de la biodiversité au niveau local.

Des activités de reproduction ont été observées à
Mainé, avec des accouplements et des pontes au
sein de deux groupes reproducteurs. À la suite de
l’attaque du mâle du second groupe, les œufs ont
été regroupés dans le nid du premier groupe, soit
10 au total, afin de permettre aux deux parents de
les incuber.

Autruche mâle de Mainé-Soroa en train de couver © Maimounatou
Ibrahim Mamadou / Sahara Conservation

Séances de sensibilisation dans les villages de la RBG © Mousbahou Ali / Unité de Gestion des Aires Protégées de la RBG



Un événement a été organisé avec deux écoles de Kellé, à
destination des élèves garçons de CM1 et CM2, soit un total de 28
participants. Ceux-ci se sont affrontés lors d’une compétition de
«langa», un jeu alliant stratégie et rapidité. Cette activité visait à
favoriser les échanges et la cohésion grâce à une pratique sportive
et ludique. L’événement a rassemblé environ 300 élèves et
accompagnants venus encourager les participants.
Une course d’identification de la flore locale a été organisée pour 13
élèves filles de terminale sur le site de Kellé. Ces élèves ayant déjà
participé à cette épreuve l’année précédente, cette session a permis
d’évaluer leur niveau d’assimilation des connaissances, tout en
recueillant leur perception de ce jeu à la fois sportif et éducatif.
L’activité a mis en valeur à la fois les connaissances théoriques des
participantes et leur capacité à reconnaître les espèces.
Ces évènements ont pour but de renforcer l’implication des jeunes à
travers des activités ludiques, tout en les sensibilisant à la protection
de l’environnement.

SOUTIEN AUX ÉCOLES ET ACTIVITÉS ÉDUCATIVES

2. AGIR AVEC LES 
COMMUNAUTÉS LOCALES

8Rapport d’activités Sahara Conservation Niger - T2 2026

Une mission de sensibilisation sur la conservation des
vautours a été conduite dans les régions de Maradi (Hardo
Gazama, Salé Houda, Namarouwa et Malin Kao). 245
personnes ont été sensibilisées à l’importance de la
préservation de ces espèces.

Deux ateliers sur la conservation des vautours ont été
organisés dans la région de Zinder, dans les communes de
Moa et d’Alakoss. Ces activités faisaient suite à des cas de
braconnage récemment enregistrés dans la zone, mettant en
évidence la nécessité de renforcer l’implication des acteurs
locaux. Les ateliers ont réuni 100 participants, dont 56 à Moa et
44 à Alakoss. Majoritairement composés de chefs coutumiers,
les participants ont été sensibilisés à l’importance écologique
des vautours, aux principales menaces pesant sur ces
espèces dans le massif du Koutous, ainsi qu’aux bonnes
pratiques favorisant leur conservation. Les autorités
coutumières et administratives se sont engagées à relayer les
messages de sensibilisation au sein de leurs communautés, à
signaler tout cas d’empoisonnement ou de braconnage aux
services compétents, et à intégrer la protection des vautours
dans les processus locaux de décision.

SENSIBILISATION

1/ Équipe prête pour le jeu du Langa. 2/ Course
d’identification des espèces. © Maimounatou
Ibrahim Mamadou / Sahara Conservation

Séances de sensibilisation auprès des chefs coutumiers. 
© Abdoul Razakou Abdou Mahamadou / Sahara
Conservation

Des posters et des dépliants présentant les espèces des différentes réserves au Niger (RNNTT, RNNAT et
RBG) ont été produits et distribués dans les zones d’intervention. Des posters ont notamment été remis à
l’Institut Pratique de Développement Rural de Kollo en tant que supports pédagogiques, lors des cours
d’aménagement de la faune dispensés aux étudiants de niveau Technicien Supérieur de Développement
Rural 2. 



Une mission de soins itinérante menée autour du massif de
Takolokouzet dans la RNNAT a permis de consulter et de
traiter gratuitement 209 personnes, dont 150 adultes (92
femmes et 58 hommes) et 59 enfants. Réalisée en
collaboration avec Éducation et Santé sans Frontière et en
présence d’un infirmier de la zone, cette action vise à
améliorer l’accès aux soins des populations vulnérables
vivant dans des zones reculées, à plus de 15 km du centre de
santé le plus proche.
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APPUI AUX POPULATIONS LOCALES ET AUX MOYENS DE SUBSISTANCE
DURABLES

Par ailleurs, un appui aux moyens de subsistance a été apporté
grâce à la distribution de « kits caprins » à 10 femmes vulnérables
issues des communautés riveraines de la RNNAT. Les bénéficiaires
ont été sélectionnées en collaboration avec le conservateur de la
Réserve, les autorités administratives et coutumières, sur la base de
critères de vulnérabilité socio-économique (notamment le niveau
de pauvreté) ainsi que de leur engagement en faveur de la
préservation de l'environnement. Au total, 40 animaux (trois
femelles et un mâle par bénéficiaire) ont été distribués en
collaboration avec l’ONG L’Afrique à Cœur. Dix autres femmes ont
également été présélectionnées selon les mêmes critères pour
bénéficier de la progéniture issue des premières mises bas. À cet
effet, dès la première mise bas, chaque bénéficiaire initiale
s’engage à donner un chevreau sevré à sa suppléante, et ainsi de
suite jusqu’à ce que l’ensemble des dix suppléantes aient reçu le lot
convenu, soit trois chevreaux. Ce dispositif vise à renforcer
durablement les moyens d’existence des bénéficiaires, contribuant
ainsi à réduire les pressions sur les ressources naturelles, tout en
encourageant une dynamique de solidarité au sein de la
communauté.

Infirmier de la mission de soin itinérante et sa patiente. 
© Abba Mamane / Sahara Conservation

Avec la prolongation de la saison chaude et dans l’attente
des premières pluies, le manque de paille se fait fortement
ressentir dans de nombreuses localités. Le site de Kellé, par
son accès restreint et contrôlé, conserve encore une
couverture en paille. Ainsi, à titre exceptionnel, et pour
répondre à cette situation, il a été décidé d’autoriser
l’accès gratuit à la paille sur le site, en invitant ceux qui le
souhaitent à venir en prendre. Cette mesure s’est
accompagnée de la mise en place de dispositions strictes
visant à limiter le dérangement des autruches. Cette
initiative vise à apporter un soutien concret aux
communautés en cette période difficile, tout en mettant en
évidence l’importance du site de Kellé qui, au-delà de ses
objectifs de conservation, peut également jouer un rôle clé
dans l’appui aux populations environnantes.

Distribution des “kits caprins” © Adouma
Alghabous / Réserve Naturelle Communale du
Mont Egalagh

Charrettes chargées de paille © Maimounatou Ibrahim
Mamadou / Sahara Conservation



Sahara Conservation a organisé en mai la 25e réunion annuelle du Groupe d’Intérêt Sahel & Sahara (GISS)
au Caire, en partenariat avec le Réseau Arabe pour l’Environnement et le Développement (RAED). Cette
édition a réuni près de 70 participants issus de 15 pays, autour de trois journées d’échanges consacrées
aux enjeux de conservation dans les régions sahéliennes et sahariennes.
Au total, 34 présentations ont couvert des thématiques variées, notamment la restauration des espèces, la
gestion des aires protégées, la conservation des écosystèmes, la coexistence entre l’homme et la faune
sauvage et l’engagement communautaire.
Bien que l’équipe de Sahara Conservation au Niger n’ait pas pu se rendre à l’événement pour des raisons
administratives, le travail mené dans le pays a néanmoins été valorisé par plusieurs contributions. Deux
présentations préenregistrées ont été diffusées sur les défis de conservation et le rôle clé des
communautés locales dans les réserves sahélo-sahariennes du Niger, ainsi que sur la structure de la
population de gazelles dama dans la RNNAT et leur utilisation de l’habitat. Une présentation a également
porté sur les succès et les défis de la réintroduction de l’autruche d’Afrique du Nord dans la Réserve de
Biosphère de Gadabedji.
Par ailleurs, la présence du Directeur de la Faune, de la Chasse et des Aires Protégées a permis de
représenter le Niger et de mettre en avant les efforts de conservation menés dans le pays.

3. RENFORCER LES PARTENARIATS, LA
RECHERCHE ET LA COMMUNICATION
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Une mission de travail a été menée avec l’assistance technique du programme NaturAfrica Afrique de
l’Ouest (NAAO), en collaboration avec la Délégation de l’Union européenne à Niamey, afin de finaliser les
documents du futur projet « Conservation et gestion durable de la Réserve de Biosphère de Gadabedji et
des paysages associés au bénéfice de la nature et des communautés locales». Cette mission a permis de
consolider les différentes composantes du projet et d’intégrer les observations des partenaires techniques
et financiers. La version finale du projet a été produite et le processus est désormais en attente de
contractualisation.

PARTENARIATS

GISS 2026 : PARTAGE D’EXPÉRIENCES ET VALORISATION INTERNATIONALE

1/ Présentation pré-enregistrée  sur la gazelle dama dans la RNNAT. 2/ Présentation sur la réintroduction de l’autruche d’Afrique du Nord. 3/
Intervention du Directeur de la Faune, de la Chasse et des Aires Protégées. © Julie Martin / Sahara Conservation
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Au cours du trimestre, 15 publications diffusées sur les réseaux sociaux et le site internet de Sahara
Conservation ont permis de toucher plus de 34 943 personnes. Cette dynamique de communication a
contribué à renforcer la visibilité des actions menées et à sensibiliser un large public aux enjeux de la
conservation sahélo-saharienne.

15
PUBLICATIONS PERSONNES TOUCHÉES

34 94334 943

4. VIE DE L’ÉQUIPE SAHARA
CONSERVATION
Sahara Conservation s’appuie sur plusieurs implantations stratégiques au Niger afin d’assurer la mise en
œuvre efficace de ses activités.

Niamey : Le bureau assure la coordination administrative, financière, institutionnelle et opérationnelle
des programmes. 
Kellé : le principal centre de reproduction des autruches accueille une grande partie de l’équipe dédiée
à leur gestion et sert également de base logistique ponctuelle pour d’autres missions menées dans la
zone du Koutous.

Par ailleurs, les équipes sont réparties sur l’ensemble des zones d’intervention de l’organisation, notamment
à Maradi, Mainé-Soroa, dans la RBG et dans la RNNAT.

COMMUNICATION ET VISIBILITÉ 



ILS SOUTIENNENT NOS ACTIVITÉS AU NIGER

12Rapport d’activités Sahara Conservation Niger - T2 2026

Sahara Conservation souhaite remercier la Direction Générale des Eaux et Forêts (DGEF) et plus
particulièrement la Direction de la Faune, de la Chasse et des Aires Protégées (DFC/AP) du Niger, ainsi que
les autorités locales et les Unités de Gestion des Aires Protégées (UGAP) des zones d’intervention, pour la
bonne collaboration dans la mise en œuvre des activités.

Sahara Conservation remercie également l’ensemble de ses partenaires techniques et financiers pour leur
soutien.
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Contact
Mr. Abdoul Razack Moussa Zabeirou
Représentant Pays de Sahara Conservation au
Niger
abdoulrazackmz@saharaconservation.org
+ 227 90 01 68 68  I  + 227 98 98 20 06

CITE STIN Villa N°5298 R - YN-121
Niamey
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